
LE JOURNALA- DU DIMANCHE gI
Cependanit les yeux malins, méchants, moqueurs, tuple le pauvre artisan de ses jours séchés dans les des maux cruels pour l'amour de lui, oublier les

inca~iles, incertains la cherchaient à l'aise. On soucis. C'était bien à lui ces fruits-là. Aussi, quand pleurs au milieu des sourires qu'il a ramenés, lui
reconnlaissaitdans le sillon que laissaient ses pieds ces idées entraient cin lui de vive force, s'efforçait- jurer qu'il est charmant, qu'il est bon d'être venu,
son aniît qui marchait se croyant inconnu et malt- il de les chassgr avec tous les sophismes inpuis- le supplier de se laisser chérir. La serait le bou-
tre de soi secret. Il était loi de penscr qu'il racon- sauts de sou coeur. heur.
aîit à tons ses entreprises. Pour Madeleine, cette il s'était retranché dans son affection comme Le fuir, le recevoir sèchement, rire de ses veux,

jeue tête ingnue et conhaute, heureusedu boit- dans une forteresse. Pendant ces jours de détresse lui jurer qu'il est indifférent ; si le ceur se soulève
heur de son prochain autant que du sien propre ; morale il s'enfonçait désespérément dans les pures d'amour le forcer à se taire ; si les yeux parlent,
saisie par le cœunr, par 'exemple et par la nuit jouissances présen tes, dans les souvenirs charmants les voiler ; à force de froideur compenser ce pre-
venait-eIle à se retourner? Alors l'ombre cachait du passé pour y trouver l'oubli de l'avenir. Et rmier élan qui l'a entraîné si loin ; là est le de-
bien des sourires et les doigts qui indiquaient les pourtant cet avenir gros d'orages pesait déjà sur son voir.
victimes du monde. En quelques minutes on en front. Il s'avanqait à chaque heure vers cette réa- " Oui, s'il est malheureux, s'il pleure sa perte,
était arrivé à parler liaut de cette aventure. On lité qu'il niait comie les stoïciens la douleur, en où sera ton courage, Madeleine ? "
ne cachait ni son indulgence pour s'en faire un la ressentant. Elle descend à pas furtifs, l'escalier est muet
nIérite, ni sa prévention pour fortifier sa propre Mais aussi, puisque c'était là une nécessité,dans sous ses pieds, la porte... hélas1 est close. La
vertu. sa naïveté féruce, il eût mille fois préféré trouver lourde barre est abaissée, les clefs sout retirées.

c'est ainsi qu'en passant à côté de Torancy quel- quelque vieillard (le soli âge avec qui partager, Elle remonte avec une triste colèrq au ceur. La
qu'un pronoça ces paroles qui parvinrent distine- non Madeleine, mais les soins à lui rendre. Un captivite la blesse dans son orgueiL Elle se roidit

teinent aux oreilles (lu capitaine, mais que Matie- jeune hbonne, ui amant, un corsaire 1 voudrait contre l'oppression. RIientrée chez elle, elle ouvre
leite absore n'entendit pas: done s'emparer ie tout cela et le laisserait seul et doucement la fenêtre et cherche à percer les tênè-

Mais, entre eux, il y a la rivière ! Comnent dépouillé (le ce trésor n(let il était plus avare bres. La voix inquiète de Roland murmure son
peut-elle la franchir pour rejoindre ailisi son amant ? 1u'1harpagon ! 11 eût peut-être préféré la voir nom. " Je ne puis sortir, répond Madeleine, je suis
îiailleirs soyos logiques, s'ils se voient aussi fié- morte. prisonnière, ce soir. Mon père a quelques soûpçons,

queniineit qu'on l"afinne, quels besoins ont-ils de Voilà où cin était cet homme tiraillé par mille sans doute. Je vous en supplie, éloignez-vous."
s'écrire ? seitinents contraires, écrasé sous le poids d'une I" Je vais, dit-il, causer un peu avec' vous ci

-Quelle audace s'écria ue feuue. pesion qu'il setait près de lui échapper, mal- restant au-dessous de votre fenêtre. Ne craignez
-Le jeune honnte est charmant, (lit une autre irré ses t ses verrous et ses yeux vigi- p.

du mme giroupe. laits. J'ai trouvé en vous cette paix souveraine et la
-Cnunent se nouLe le vieux grognard ? " Les paroles entendues le blùlèrent. Il ne put les sincéirité de l'une. A vous donc je me tiendrai.

ajo lua troisième. croire. Mai.s un doute s'était élevé, et tomber du Aiioiins-nous, si vous le voulez, comme gens à qui
Quelqu'un( de la bande reconinut Torancy. ciel ou il vivait dans les bas fonds où de telles l'heure présente seule appartient ; aimons avec

Silence it-il. hontes s'agitent cela ('tait si épouvantable qu'il confiance et sans partage.
-. De q ui donmc parlent tous ces gens-là ?" se attribua tout ai hasard et courut cin entralnant Madeleine, expansive et contente, racontait sa

delmaida le capitaine, qui reçut coinie m1ii cou Madeleine jusque chez lui, où il s'enfenna. Là, au vie a voix basse. Son cour, si s-uvent fermé par la
intéreur et éprouva la prescience qu'il était en jeu milieu du tourbillon de ses pensées, il tenta de froideur systéiatique de Tomancy, se fondait dans
dans ces propos. Il jeta autour de lui lu de ces faire la lumière, essavanit avec l'aide d'une logique sa joie et dans soi espérance.
cous d'oil d'avant-postes, précis, clairs, scruItateuirs, iicetlailn de detrire les soupçons iqui le lior- Roland oubliait, en l'écoutant, que, entre eux, il
mnctiants surtout. A quelques pas derrière sa ille, daieit cii plein culir. Vers neuf heures du soir, il n'y avait que la conscience; autour d'eux, que
à la lueur d'une torche, il reconnut lolan(d, dont il sortit, resta abseit deux heures et rentra. l'ombre et la solitude ; en eux, que l'amour.
ignorait tonujou rs le iomlî, iais loit il avait bien Le bruit d'une serrure qu'on ferme, les pas de
arde la itémir. A cent pas en avant, un Idoles- XXIX Torancy reteitissant tout à coup dans la maison

tique recoudunisait tout sel lé le cleval du jeunîe sonore, les réveillèrent( de cette douce ivresse.
ltiiuiie, qui efftroiuehait de ses bonds et dIe solin Vouez c soir au bord ti l'eau, at nom (le I C'est mon pèle s'écria Madeleine , il vient
alirie rapide tous les promleneurs. nteiil)l.,1~dlurerapde ouslesproieuein. ntreanllîr" éi'iait .oland. Toutes ces senisa- le voici; nons sonties pe rdus

Ouais, se dit TIraicy qui devint très pâle:tios s tombées dans le cour de seiz e jeune homme avait tisparu d'un bond quand
que veut dire ceci? 'ourquoi est-il à pied ? 'Pom- ans, comne des poisons, cette douleur Iorauey oetra. Madeleine était secouée de la tête
quiaest-il sel h'ourlqui Ilme sulit-il ? "sais bornes qui avait pleuré sur l'absenit, cette joie aux pietds lparitril'ibleineitt nerveux. Ses tlints

Le vieux soldat n'osait encore m iîler Madeleine qui tout â coup fleurissait comme un graîîd arbre claquaient. Comme pour protéger la fuite de sol

ntre'aour,"itcriai Iolanourd: T'outescessesa

Scetteavenutre.etomueus le Id, tout cela aat, elle était resté devant la feêtre. Le vieux
iunet ietoie que celle de la colts- possa t un expriiable curme, Les erfs exquis soltat,était très pelj et ses yeuxetajçaient des

Cienlue de To'anicv lorlsqu'lil S'agissait le seulu tàpfant. (le Madeline luissaim iEt aré tout ne ro- éclairsbre1 embrassa d'un regargtrtute la sdrne.
Ss daitcns ce qu'ils avaienut 'etari-fonde tristesse peisitit au fond d'lle-iiie. Elle " Encone lovée, MadMeleae, lui tt-il ; il est
niaire, îîtéitaieîtt 'êreanialysés, Il mettait sa fille se scentait comume aluunuioriîtéýe et vainceue. Elle coin- tdeuîxbeures du matint ; il faut te coucher, mon
Iau-dessus île l'humanité. ce n'était plus IllTpeutait sa force irip.issaeete contre ce M iieai. Terras- etdfant.
auoui'paternel, eagéré.C'étitune passion sée parulii, elle soiuffraittieSa défaite. Daans cette -Ousi,s pirn père, je vais mb leme ettre au lit.., 
hlwparun seuntiment di viii, une maière d'lido- file iniCilisé les muoidres sentimenats qui se fai- l'iaustant. Comje mIe seosuir persouffrafited... Vous

iatiq.îi. 1h la savait belhe et l'admirait,niais tout saiufit jour étaiedt conformes ait développement avez raisont."
die d'aetrui l oi et paruilîe souillure, il se fût logique des instiucts bons on mauvais. blen ici Eu disant ces mots, elle deurait immobile

ue si sa beauté eût réjoui le coeur et provo-i' t convention,.les anges gardiens, lateau- barrant à son père le chemin qu'avait pris emocaaxa,
1111el'autiour d'un loîîîîîe. Si cet lîoiiîe se fût clé,-tient, la pudeuîr, étaient oui elle commuue chiez autruii. et craignant qu'oun e pût enîcore l'apercevoir.
na ilrle t peutêtre insulté dats a fpreuier Mais, toute d'impressions et pour ainsi dire (e Ferme cette fenêtre, Madeleine, (it Torancy
ilolieut de clèr. Et po ertant,'ait pume cotradi- vibations, elle ne Pouvait s'empêcher le penser, à cette époque, les traits Sont froides."
tioi curieuse, il et été rsé.s'étiquo ne liai esviât (lo sentir, d'aimer, d'être heureuse sans savoir polr- Il écartait enihêe tîtps d'une main la jeune
ImOiit l'ange île sanaisoîiprivilégiée. quoi, ailgné certaines chrmévoltes intimes. as ce fIlle, et fermait la fentre lui-même sanimême

Certil cilent il avait fialhmu (Ille cet luomîtt d prît- toreatlie vagues douceurs et cle tuessailemuts avoir interrogésles ardin des yeasx.
tiqle eouiteiilat lat vie en face. Il i1vait Puifaire inîccmmoneus elle cherciait saus le olvoir, c l trouver Maceleive respira upeu. ElIle regarda soi père.
qu'iliesesit point que cette idnle tomberait de la cause. A cette heure an il fait complètement vetu.
Jourclans la vie vuilgaire, quec'ti l'iniévitauble L'iuîstimuct civiii (liti christiaismte n'avait peint et portait uit costumne qu'elle lue liui avait jamais

tcharmntp laquelle aissez profoncment pêuiatré conrelle ou.r y être vn. C'était unie longue redigot bleue boutonnée
il avait assisté, cette ttmie qu'il avait faite avec sa vainqueur de totle reste, Torancy, qui l'ignorait, jusqu'au col.

scme plui souvert qdunbattante sa porte. San s - Mais vous, on père, interroea-t-elle ef

Prpre paronsime nt ordivnoent ièrsevd'adt- neilleinciviit e0onrssniet qis a-lisat. em sn npusufat..Vu

il11eut1 aji{bîîîaîîeîî d'avoir créé les perfecticuis, tanit le s'avoir, il avait fait Lie sa fille une Païennîe. Tout après avoir recouvré quelque sang-froid, pouirquloi
r ai assuré lesavait sforuitions avec piévoy- était uans ce mt, cmais tant il est vrai lp les veiller si tard ?

amide, avec atielep avec iutelligemîce, tout cela iifût oiuees extéieures sout toautes-pissantes ; le -En ueffet, mo t e lfant, je veille, Irépondit-
Scrait sansa coute quelqu jour la Proiedluimtari !setiltitet chrétien s'était glissé cil elle. Il y ét bait il.

li eut- ce jopui n'était-il pas uointais,,joir- resté caci, latemt pour ainsi dire, et la pauvre fille E parlant ainsi, sa, voix était chaiée. L pan-
pi 'artot de cet arbrisseau Igidoe 'u céleste 'citlrtcairt, tespératliailo i les feux si castes re fille set eprit l treimbler-.

cai pleine terre, gice i ses labeurs, poui- ien de vuaie. s dn avJo rter là, Madleine, repritil, un abit, ot
saitj da fruits. Ces fruits, pour le prec'étaientblos Opriinievères deui vie i... Le voir, l'entendre plutôt unuifoine qui nous était comvuni nous
iParoles et des caresses qu i avcoauuisaioit aivecoi- lui dire qu'on l'ieret, qu'on l'adore, qu'oi a souffert autres, vétorans e la grande armée, ait moment de
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